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L « ^ k \ # [ M ^ n i r * I ^ - - ^ I ^ 1 \ / L i VALEURS A REVENU VARIABLE (Actions) 

JEUDI 5 JUIN m i 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

POUR LA SAISON PROCHAINE 

Vers la création d'un championnat 
interdistricts 

qui grouperait les ex-autorisés 
et quelques grands clubs de division d'honneur 

Pentecôte sportive 
en Belgique 

Sept qualifié» sur huit 

sont connus 

pour la poule finale 

de football 

ATHLÉTISME 
Les championnats 

départementaux 
Ainsi que nous l'svons annonce les 

championnats départementaux auront 

Le tour final nat ional es t virtuel­
lement terminé. Les metches de d i ­
manche et lundi on t complété les 
certitudes déjà acquises, à concur­
rence de sept élus sur les hu i t qui f rue Mésùlen*. Aires 

l'Iris-Club de 

au Sportlng 

au Raclng-

l'U.S.C. de 

prendront part à la poule finale, j lot, 17. rue Jules-Ferry. Albert : Ala-
Citons-les : Llerache 8. K.. Whlte ! ? • . » * • Poltte. service G V gare de 

Star. Lyrs et F. C. Mallnoi». e n , BAint-Quentin. Saint-Quentin 

~mme^ees»»». série A ; Barschot A. C Racine; C. 

Notre brave championnat 1940-411 entre eux une épreuve qui n'a pas i f - e * P ' J ^ ' L ^ t ^ L ' ^ ' ' r ^ ^ t l t i ™ 
n > s t pas encore défunt . 11 achève connu le succès escompté a caSseï ^ / , " , ^ ° , m ' n a ° t a* '» ° ° J ^ p " 1 ' ' ° 1

n 

doucement une carrière assez m o u - du petit nombre des engagés et des " « £ ' 1 " " ' " " ° ° ^ l , 8 . , ? L ^ " \ 

vementée après une naissance dlffl- difficultés de déplacement qui em-1 1 " ^ ? ; / ^ . ^ * J ? „ ™ ^ . **1 . — — — • 
el le . Nous es t imons qu'il n'est pour- péchèrent de nombreux m e t c h e s de f f T . • n « i r i h ï n . 7 i . i#T,nMM " • « soc ié té» sportive» d e R o u b a i x ^co-belge mat. ch. fer 
t a n t n u tron tAt nour n«rier rt. «>n . . . déroule,- . , .< d a t e , .aafama* LA * * " ' » • " * s t trahi par la jeunesse | A i T Z _ _ _ _ _ _ Densin-Anzln 

et le manque de résistance de 

Banque de France . . 
Banque de Paris . . . . 
Crédit Foncier 
Crédit Lyonnais 
Crédit du Nord 
Métra 
Mord 
Tramways LUle-Rx-Tg 
Eaux cC" Générale) . . 
Distribution 
Générale Electr 
Electr. Gaz Nord . . . . 
Electrique du Nord . . 
Energie Industrielle . . 
Glllet-Thaon 
Ind. Textile ( C " Ole) 
Le Blan 
Pérenchles 
Saint Frères 
La Sole 
Tapis et couvertures 

Le» engagement, devront être «dre.- £ ! * ' ' « • ^°,n !S7„,- ' ' ' 
aéa avant ce soir mercredi 4. P a s s é ' A c * r " 2 U Nord • • 
cette dste. toute inscription aéra ri- *='*««» *»•".b"uî£u ,* ' 
goureusement refuaée. ~ ^ " e ? «•"«•-J*»"0» 

' Chantiers St-Nazaire 
Ul le 

Forges Nord-Est 

Heu le I Juin 
Pour le Nord 

Lambersart. 
Pour la Somme (Z.I.) 

Club d'Albert. 
Pour le Pas-de-Calata 

Club d'Arras. 
Pour l'Aisne (Z.I.) : 

Saint-Quentin. 
Ces championnats sont qualificatifs 

pour les championnats lnter-départe-
mentaux. 

Les engagements sont à envoyer aux 
adresses suivantes : Nord, secrétarlst 
de la L.N.A . 32. rue du Château, à 
Tourcoing ; Pas-de-Calais. M. Carlon. 
— " " ' " Somme, M. Bé-

VAL. FRANÇAISES 

(ACTIONS) 

Le concourt de l'Union 

suooasseur. 

Comment la délicate 

f s i tuat ion de notre région est. on , o u - u r s 

machine »|»« s a i t - '«"te particulière. Les d l r l - j j
 0 „ ^ 

Denain-Anzln 
et de s e t canton» Louvroil-Montbard 

Le concoure des sports athlétiques Schneider 
— - . . . i On croyait que Tllleur ae serait i organisé par l'Union dea sociétés spor- Senelle-Maubeuge 

qu'est le championnat du Nord va- géants ont compris qu ils ne pou-1 - U B l l n e a u x dépens du Standard, : t l v u de Roubaix et de aes cantons, i 
t-*ll» se mettre en branle la aal- "Aient continuer à payer des vedet- > ̂  équipe s'est montrée fa t l - i * . " " ' * , • à 1 Union de Flandre. aura] 

tes. alors que les recettes on t _ < i - , — . *,». w.». . .» ai k i .n n«> "eu le dimanche 22, sur le terrain 
considérablement diminué. D'autre « Ï Î » _ 2 L . \ ^ J Z S ^ L n l L . * Î S - 2 ! I « 5 . • * * « L - •»•"»« ' • boulevard 

I.2MI 
4.25» 
3.me 

3.nso 
1.441 
3.720 

13.750 
1.261 
4.250 

Tréfllerie» Havre . . . . 
Béthune 
Houillères Montranb. 
AnkUs* 
Anzin 
Blansy 
Carvln 
Courrier». 
Dourges 
Lens 
Mariée 
Ostrlcourt 
Vloolgne 

Mokta 
Nlcxel 
Ouenaa • . . 

Française Pétroles . . . 
Lllle-Bonnlérs. prlor.. 
Oafsa 

Air liquide 
Engrais Auby 
Olvet-Izleux 
Kuhlmann 
Péchlney 
Rhône-Poulenc 
Satnt-Gobaln 
Viscose française . . . 

Ollda 
"otln 

Terre» Rouges 

Colonie» (C" Ole) 

Cours 
prée. 

I . l l i 
1.425 

3.3M 
1.MC 
2.71e 
1.72S 

u s 
1.7411 

(S3 
ta 

2.405 
N I 

12.7»» 
2.163 
4.6U0 

t.ISO 
72J 

1.6k» 

2.SIS 
4M) 

4.ces 
1.S1S 
5.12S 
2.3*41 
5.04» 
4. »6U 

7.J2S 
115 

12.005 
2.130 

1.10» 

1.030 

2.205 
J.35S 
1.662 

1.6»S 
2.SOS 

46» 
4.VU 
1.510 
5 .0» 
2.32S 
4. »50 
4.«M 

1.1011 

1.012 

doivent parvenir a 
rue de Colmar. a 

accompagnées du droit 

• o n prochaine 7 

II e s t bien certain — et nous ! ™'rt'TesVran'd7'clublTamateurs"vou- 1 A n t w e r P » rattrapé Tllleur pendant> des CouteauiT 
l'avons s lgns lé en son temps — que S ! " ' 1 ! 5 * ! * n r ? „ „ ? ! " ' J ! * . . „ ^ . 1 u e l e D " ' * vainqueur de l'Union ! Les inscriptions 
la compéUtlon actuel le n'a eu pour; , n t j ' „ M „ f ] ° ' ° " .„UiT. T ^ f i . *!î d a n J 1 l e d e r t " ' bruxellois, v ient poser • M. Désiré Delsval. 
objet que de tirer parti d'une, s i - l l n t é r « M n t » que certains qu 11» d u - , d c a n d l d a t u r . a p r è , J ^ , | Waaqueh.l. . e com. . _ _ , _ _ _ 
- . ._ J 7-_ q ^ . .T_p I x \ ? u n e . . " _ rrnt disputer cette saison et ou I o n _ „ „ , „ . d , n o m b r e u x p o m u r, f » u t d'Inscription (un franc par inscrlp-i PECHISEY : 

ne vit guère - et pour cause - î * f T ' , l e
<

u
e . , ^ r ? T dîmancha à B e e - ' t l o n " 3 t n n c t P ° u r >~ «*»*»l avant PELUEOT : : 

d3 football. q u e T 1 - I e u r f**ne' d imanche a Bee- l e 1 0 J u l n a n . a u d'inacnp- P O t l D f l 
« » . _ . . . . i « J - rir.gen, pour se qusllfler ; ooïnct " v ' s-nassen 
Pour contenter tout le monde. rf__" wz :. , . - „ , _ „ _ , , , -.« 

, , . ,_. dence curieuse. 1 Antwerp et le Dt' 
puisque es clubs ex-pros sont main- „ „ _ . „„l » . i „ i « » „ „ . 
tenant rentrés «u bercail, la Ligue. , r l n * s e r o n t a u x P 1 ' 8 " à A n T e ™ ' 
si nous sommes bien renseignés L e Uersche en déclin ? 
envisagerait la création, pour la sa'.- ; 
son prochaine, d'un championnat Parmi les résultat» d» la Pente-
inter-distrlct» ouvert aux ex-auto- côte, on a enregistré quelque* «ur-
rlsés et à quelques grands clubs prises. Le Ller»che. qui avait été ! p^nu"a^*S .« . - . 

yant les InstallaUona. le sévèrement bat tu par le Whlte Star. | ront l l e u a u x " e n d r o l u ' 7 

t u a t l o n difficile, lors que les clubs 
é ta ient désorganisés, que Joueurs et 
dirigeant* é ta lent absents, la Ligue 
a e u à surmonter de grosses diffi­
culté» pour met tre sur pied une 
épreuve officielle e t U était normal 
q u » cel le-ci n e f û t point parfaite. 
Nous demanderons seulement aux 
éternel» mécontents comment I l s 

• en seraient tiré* dans les mêmes 
condit ions. . . 

EMISSIONS EN COURS 
I G I N E : Jusqu'au S Jull.et, S nouv. à 560 fr. a libérer de 175 fr. pour 

5 anc. (cp. 62i . 
PECHINEY : 3 nouv. à 850 fr. à libérer de 17S fr. pour 4 anc. (cp 33) . 

1 nouv. grat. pour 15 a n c . (cp. 431. 

COUPONS ANNONCÉS i ' " i . * u , £SÎ5urJ:_CAi*.v^n'J"--21fi ^ ^ ^ ^ ^ pas d' 
tlons sur 1» terrain. 1 - - — . w . w • • • • • i • • G A Z LE230N cap. n" 144, 66.70.; Jce 

G Y M N A S T I Q U E I n.i 144. 51.14. — CAOUTCH KOMPONQ THOM act. n- 6. 7.30; part n" 5. 
. I * R n i ' R A K l r v m . n i m . n • 30.00. — ELBCT. MARSEILLE act. n . 33. 13.10 ; pt n- 17, 33 90 — MON. 

che 8 à 11 h au local dlatrlbutïon TRAMBERT n» 13. 32.80. — MINES LOIRE no l î . 30.10. — PARISIENNE 
de. prix du concours lnt'er-ioclétalre.. i TRAMWAYS cap. n- 46. 3 85 ; Jce 31. 4.00. — DISTRIBUTION n . 41. 1604: 
L'entraînement au parc des sports i n ° 43. 13 56. — CHARGEURS REUNIS no 88. 15.42. — XUAN-LOC. act. 
n'aura pas lleu n» 27, 18 03 : pt. n» 14. 56.50. — DISTILLERIES INDOCHINE n> 10. 13 47. 

JPI'Nluaic n i ] RI i v r s p a i ! a — E. L. R. T. no 34. 12.40. — BETHUNE n» 39, » 75. — COMMENTRY cap 
JEUNESSE DU BLANC-SEAU. - A . . „ „ . 3 „ „g. }<x a„ M „ s „ _ B . u . p. n „ 61. 3103 - ALBI act nn 53. 

^ heu-i i 6 3 * l P}- " ' ' a o - 52.93. — BRUAY n- 1. 4.96. — NICKEL n- 67. 12.10 
Bref. 11 est non moin» certain que recrutement et les facilités de dé- * l'Ascension, s e » t Incliné devant le | rea cl-aprés. pour la période d'été : | LA 8 0 I E n" 6. 37.30. — METROPOLITAIN cap. no 40. 38 59 

la formule sera oue laue DCU modifiée placement nécessaires pour y faire F. C. Brugeols, dernier du claase-1 Terrain du Congo, les mardi, mer- 34.15. — TRAMWAYS EST PARISIEN ord no 38. 4 20 : pr:or. 
ja lormuie sera quelque peu mooinee placement, nécessaires pour y l a ^ ^ L'équipe de Voorhoof «eralt - | Ç r e d i ^ vendredi, pupille* de ^8 h. 30| Jce n* 19. 1 65. — GAZ LYON no 100. 6 97 — F M RHONE 

.'13 

e t que l'on * efforcera d opposer i bonne figure. 
entre eux de» club* de valeur sen eïfe"en"déclin'? L'Ân'twerp a ramené i * ] * h ^. i* ; a ^ u î . t f , „^ . 1 . ! _ h . . - à . 2 ? . h _A 0 ' i 

• 33. 4 1 3 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 83 16 95 

. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ Renseignements communiqués par ls Bsnque E MEESCHAERT, rue 
eniro eux aes ciuo» o e valeur seruu- c . t a t u r e l i e m e n t parmi le» e n - V''Z" "Z^"vVr»mmm"~m^t"n tâêhë : A u local, rue de Oonitantine. le mer- [ du Curé. 10 Roubaix (Tél. 330.75 - 330.76 - 330.77 - 371.54). 25d 
blement égale. Les divers échelon» „ é a " , a . v M o r i n h o n n e u r 39-40 e n J ' u df, Waremme, mai» »a tacne c r e d l d 1 8 n 3,, à 2 0 h y, e t l e d l . 
d e dlvl . lon» »er . lent rétablis, au ^ " f s . r a l e n t J i trutés u p'uoart de a é l é ' ^ h t t * P " ' a b ê e ° ? ! ? u v * " *"*<*» de 10 h. a midi » 
m o l n . d a n . les d is tr ic t . *ux effec- • ? " e ^ u h s r C C r U t é S l a P ' U p a " d e téran B lema . piller de l'équipe de . 
tlf» aarni nombreux pour que celai c e s c l u t " - He.baye. Enfin, le Raclng C. B . a l » l u * i » » T U * A l i e VALEURS A REVENU FIXE (Rente* et obligation») 
•o i t p o s s i b l e ' e t tout en réservant L'Idée n est certes pas mauvaise joué avec tant de promptitude et U N E C I N E M A T H E Q U E ' 
fort jus tement l e . droit» acouls e t - 8 l * n « P * u t ê t r e réalisée, elle de décision qu il a empêché le seten- e n i i r t i i B i i u r FONDS D'ETAT FRANÇAIS 112023 - Obiig. Tréwr 5 % i»js. 1015 
lor» de la ss ison 39-40 doit nous valoir des matches d'un tiflque « onze » carolo-anversol* de ! i U U I t n H A I N t | 3 %. 9460. — 3 % amort.. 9575. — I— P

C
T T » ^ J P 9 * 0 3 0 ~ B o n « T r * " 

— , _ L l . . , - I * - - . niveau plu» relevé, en même t e m o s 1 Olymplc de .organiser , le pivot . _ a . _ . t i t l l x - » _ â i . » l « * « r « * * 1 8 1 8 ' * * • * - 5 % 1930. 13595 - ' ^ * * ' • ; " • .J**5- _ Cala» Au-
. ^ i ^ L . * < ' u ' " 1 < : > n 8*" c I u b s " • qu'une compétit ion qui aura belle International Stynen ayant montré • » » C ^ B S t l t U è t «Il A l I f l t W r t « * 1925. 18673. _ 4 •» •» 1932 A. tonom. T a b a c . 1007 - Crédit N. . 

autorisé». 

Ceux-ci avalent essayé d'organiser j 
; allure. 

J. P. 

F O O T B A L L - A S S O C I A T I O N 

Union-Racing, Un coiTimuniqué 
dimanche, à Tourcoing de la direction régionale 

j qu'il n'avait plus la vitesse ni la 
résistance voulue» pour figurer dan» 
un grand match Joué rapidement. 

Début de maître 

de Blendeman 

Quatre critérium» ont meublé l'ae-
vité des Journée» de la 

pour le cyclisme routier. 

10195 4 v, 1937. 20285. 

:aor S I ) « i9jg 1045 
. tonome Tabacs. 1007. 
tlonal 1919, 607. — 1920. 532 1924 

Elle cont i ent ton» l es document» 

«nr le* grand* é v é n e m e n t » 

d e l'histoire br i tannique 

c o n t e m p o r a i n e 

Pour que les écoliers 

Bourse de Lyon Ponc 

t lvité des journées de la Pentecôte I "T"»^" d _ i a n o 000 n u i s w n t veir t^e Premier chiffre indique le c o u r n i u J 
Le c h a m - i ^ K ' f l S a f J » " , / ^ _ f ^ s _ ^ ^ / ^ i r jour et le second chiffre le cours c 

précédent). 

à l'éducation générale 
et anx sports 

, Ï939. 10390. — Caisse Autonome 1938 4 M -
i _ ^ _ ^ _ _ _ _ _ _ ^ _ _ _ _ _ _ f FONCIERE* ET COMMUNALES 

Foncières 1883. 347 — 1885. 385. — 
Communale. 1891. 311. — 1893. 405. — 

é r « 1895. 400. — Comunaie. 1899. 
— Foncière. 1903. 409. — Com-
ile. 1806. 394. — Foncière* 1909. 
— Communale. 1912. 195. — 

Fonclèrea 1913 3 4 r . 407. — 1913 
499. — Emprunt 1926. «72. — 

Communale. 1927. 546. — Emprunt 
1929. 1013. — Communale. 1930. 962 

Foncière. 1930, 960. — Commu-
931-1932. 976. — 

du mercredi 4 Juin 1941 

J • ' i ' ' 1 pion national , Vander Meerachaut J de leurs yeux le c o u r o n n e m e n t du 

„ QU C O m m i S S a n a t g ê n e r a i a gagné celui de Uég» . au a p r l n t j r o l George VI et les bombarde- 3 , . ^ n ç . i , ^ « o o o 4 , ^ n 

mais aurait- i l gagné si Kaer» n'avait i mente de Londres , 1 Ins t i tu t bri- Cais 1917, 98 50-^-.. . .; Cred. Nat 1919,'naies 1931, 975 
pas dû abandonner par suite d'un i t ann lque du film a cons t i tué une eos—eoi; Cred. Nat. 1920, 548—541; '«s2- »»i — Emprunt 1933. 1027. — 
bris de fourche au m o m e n t où 11 taéhè , à r b r f d Banque de Paris. L3W-1 290; Crédit 1»34. 1035. 
recollait au peloton, après avoir é t é ' Lyonnais. 3 020—2.998; Suez ( a c t ) . VILLE DE PARIS 
distancé par de» ennui* mécaniques, bombardement au c œ u r de 1 A n g l e - 15.300-15445; courrier*.. 530-540; m - , v n , d . - , . , „ . „ . ^ _ 1 R 7 , 
Vander Meer»chaut courut le lende- terre d a n s u n c a v e a u de briques ternational Nicxel. 2.175—2.170; Kuhl- _ igT» 493 _ 1892 281 — 18941896 

. . M , , ! main à Courtral. où 11 termina qua- voûté . , mann. 1480—1.445; Péchlnfy. 5.495— 2 8 a —1898. 353 —189» 355. — 1904 

L o r d o n n a n c e qui prescrit « m tricme. derrière Dufromont , Moeren-i T o u s les fi lms t é m o i n s des grands ' 4 0 0 ; _ * T f l n e , £ £ u l e n c ' f ; 2 7 ? " 2 ^ 375. - 1910 2 3 4. 305 - 1910 3 - , 

assoc iat ions s p o r t i v e , l 'obl icatlon h o u t et Van Eenaen. . . é v é n e m e n t s de l'histoire ang la i se j?*.m .!£%>" « u f i m e s T n . ^ . V ^ c . : 9H ~ ' 9 ; 2 * » ' 

Dimanche à 18 h., sur le stade de 
rue de Oand, M Jouera le match re 
t..ur .1 attendu par le . sportifs tour-
quennol». 

Vainqueur au match aller par 3 buts 
à 2, après une partie épique ou cha­
que équipe eut nettement sa mi-
temps, le Raclng Jouera maintenant 
une de s e . dernière, chance, de rem­
porter le championnat, car s'il gagne 
s e . deux matches en retvrd. il arrive 
* égalité avec le Stade. 

Cette 
n o n veulent battre l .ûr 'vi'ell' adveVsaî- d'autorisat ion d'exercer l eur a c t i - devant le persévérant DubulMon. £ ' " " " " " £ * * " " ' . ° " 1 " _ ^ ' ^ î r T I i D u t c h . 6.000—6.110; NesUé. 21.000— 99e — 1935 1010 
r» et montrer q u . leur goal-average ^ . i r o r n D o r t . n t n o m et dual i té d " n a l e c r l t é r l u m ** '» H*s*«ye. ' p e r m e t t e n t d e m a i n t e n i r le» film* • „ ^ B , ^ o u g M n j a ^ , t I 0 ; a c n a p _ 1 9 3 g 1 M " 5 ' l u 

•ltu» leur valeur réelle. • H — " « Deitour a fort peu couru Jusqu'à pré- d a n s u n e t empéra ture c o n s t a n t e et pe Lyon —7.200; Lyon Textile Panama a lot» 178 
Prix dea places : Tribunes, 4 fr. : <«*» dirigeant» responsables , rappe- s , n t i m a „ n M t r e s t é a a n 8 te m o u . d . a s s u r € r J a s tabi l i té de l 'humidi té 1 set ). 1585—1.546; Ooldflelds. 403—403; Département du Nord S % 1921. 512. 

Première*. 3 fr. ; Populaire*. 2 fr. lant les diverses affi l iation» et le vement. grâce a son emploi de d e l a l r — - " ~ * "~ 

^ _ _ _ ^ numéro d'agrément, vaut aussi pour livreur dans une boulangerie lié- ' 

a l a Direct ion rég ionale des sports geoise. 

d'adresser s a n s délai à la mair ie Sympathique victoire 

i . ' r n ' è m e m ^ c ^ l e . ' T o u m u e n - « ' « e c t i o n de domici le , une d e m a n d e « Tour de F r a n c e - . Fubert D e i t o u r , " " < * " 

lent battri leur vieil adv.rsai- ( d 'autorisat ion d'exercer leur a c t i - devant le persévérant DubulMon. P » " " s 

,ontrer q u . leur goal-.v.rage ^ comnortmnt n o m e t —.HtA i j ' P * to . • • • * • * » !» * l * l " } \ ^ m * * 

j . i%li,_,,, con tempora ine y sont abrités . I jes ( n»dian Pacific. 400—405; s K.F., 4 105— 1931, 942 — 1931 ( fort) . 92». — 1932 

" . " . . — . inarois in inf lammable» I s o l a n t e » i l 0 7 5 : I l i o : . l : ! n t . ° ' . - 3 2 < î ? - 2 . ' 2 S 0 : - . * o ï a l «•' - 1 B M . * W. 1027. - 1934 5 % 

Shell. 553—550. 5 Uj % 193». 1037. 

1937. 1013. 

1938. 1015 

Jeudi. 

de Blendeman, qui vient d'étren- rares in i t iés . 

STADE EOl'BAISIEN. _ 
18 h 15. rende*-voua au *t»de Mau- dan» le Nord. 
rlce-Maerten* poui tous le . membres E n conséquence , tous les rranp— I " ' "" ° ^ " " ' 7 " 7 "•T.' , , ; . .^' ,". J ' I , ! ' 
•ctlf* : culture physique et prépa- ' . . * * ^ ner sa licence de prorejalonnel en g 
rstton s u brevet «portif par un pro- m e n t s sportifs , c o m i t é s rég ionaux, gagnant la course de Bruxelles.) 
feieeur diplômé. Mise en route d» ls dépar tementaux . associatioYis, doi - devant Braecxeveldt e t Rltderveldt 

HCrl10dè.TrVntétprTt%uTe?Uîe1?oot0-'bMl' v ' n t ' » i r * V"*"1" à l a d i r e c t i o n b a t t u , au aprint. 
l'athlétisme ou tout autre .port peu- régionale des sport*. 4. rue N a t i o -
vent s» falr. înserlr. et préparer j e nale , à Lille, copie des d o c u m e n t s 

P e r s o n n e ne conna i t r e m p l a c e - ! 

Enfin, soul ignons le coup de mal-1 m e n t d e ce m u s é e , à part quelques ! CHEMINS DE FER 

Kaert-Bruneel 

brevet sportif lndlapenaable à l'obten- „„.„_ -' -" 
tion d u n e licence. • " * , u ™ r ° n t adresses au maire . 

•UNION SPORTIVE ROUBAICIFIN- H I P P I S M E 
NE. — En vue du B S N . des séance», 
ou 1 athlétisme alternera avec la cul­
ture phyatqu*. auront lleu deux fols 
par semaine, le mercredi, à 18 h 30 ; 
et le dimanche. *u pare municipal. ^ , J ^ * f r r " ï ^ " 

battut en omnium 

TRIBUNAUX 
5 % 1933, 1030. — 

102 ; 3 <-<• nouv.. 403 : 
5 H % 1935. 1006. — 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL 
DE LILLE 

Présidence de M. Case 

Est 3 Te anc. 
[S % 1921. 905 
I Lyon 3 *^ anc. 
'3 <"•„ 1921, 363 
1 Midi 3 % a n c , 
4 % 1921, 836 ; 6 % 1936. 1018. — 
Nord 3 % a n c 428 ; 3 % nouv.. 428 : 
5 «•„ 1921 893 ; 5 % 1933. 1029 ; 
6 % 1936. 1018. — Orléans 2 % a n c . 
416 : 3 "o nouv.. 421 ; 4 % 19Î1. 

««il B o u r s e d e Lil le 

Les course» i Dilbeek 
Résultats du mercredi 4 

du 4 Juin 1941 

Charbonnages. — Aniche. 3358. — 
Anzin. îeeo — BélhuQf. 13 300 offert. 
— Bètbuna (1 10), 1400. — Bruey. 512. 
— Carvin. dem. 1725. — Coumére. . 

1935 1010 — Oii««t 5 2 5 ~ Dourg»,. 1780. — Ercarpelle. 

H'anc" 414 " 3 ' " n o u v ' 417 7 7 2 5 ~ ljcn'- 7 0 1 - M»rl<»- » 7 ^ -
,„ a n c . «i« . j „ nouv.. « J . Oetrlcourt. 2490. — Vlcolgne, 991 

OBLIGATIONS DIVERSES Banque*. - Scalbert. 505 
Maroc iCh. fer) 6 '~c. 505. — Métro' Eeeetrlclté. — E -L.-R.-T., 293 — 

1940, 1016. — Nord -Sud 4 Tc Plerchon. dem. 350 — Artésienne 
dem 515. — Bèthunolse, dem. 466. — 

d e m - Distribution 6 '"„ '39. 1006. — Oén. Elec Boulonnais», dem 450. — Oaz Nord 

Sur piste, Cool» et Clautler on t 
i remporté, A Saint-Nicolas , une s i - Le» présent» ont quelquefois tort. — 

gnlflcatlve victoire sur Kaers-Bru-1 Marie Plchon. 46 ans. plongeuse, s a n . 
neel. dans l 'omnium par équipe» i domicile fixe, a été rencontrée à Wat-

PRIX D OUVERTURE (trot at- dlaputé «elon la formule-type de la , JJf,10*, ^ i n t e r d î c t l ô n ' d . ^ i è j o ï r "aTle"a i»«»". •'•"••• - El. Lille Rx-Tg 

> f r : 2 300 m ) . — 1" Trom- |L . V. B. Mal» le lendemain, à L o u - ; et* condamnée à quatre m o u d e m - Distribution 6 % '39. 1006. — I _ _ ^ ^ ^ ^ ^ _ ^ _ 
„ ,—„ ~ n - R O _ . , , „ . . » , n . n . p " u ' ° T a J p e ) . S M C Haspelagh;i vain. Kaera-Bruneel enlevaient la j priwnnement. i 5 • . % '40. 2080. — El o a z Nord 1931. 655. — Energie Nord-France. 800. — 

Le. ( " " n e f e é n s qui d é » ? r V n r p r a t i : . 2 „ T 2 , n e l C ' Morels); 3. Tlenneval M m » m e c o u r a e , précédant Nay»-Van I - La fraude. - Blanche Delattre • • • • • - E n ' , N î , r d ; r J 2 n c e l» 3 1v »7 9; ~ Sec«eur BUly-Montlgny. dem. 850 -
q u e r ' i i * e » f « u l ? u r . de T u A . y , E . l é

H a ? 4 ' c
n o

) ' " M u t u e l : 6 00. - Ju- . a , „ c l a
P

u t l „ H a a o c l t cette femme Decottlgnle. 33 an. , ménagère En Indurt. 1931, 2 0 0 8 ^ - Est-Lumière Hersln-Oouplgny. d e » . «00 
i i n t invita. mêlé. 14 00. V h . i i . i i B i » n . l n n . nour m é - à Orolx. 51, rue Paul-Bert, et Juliette 6 » 1 9 3 7 — . T a p ~ C o u v - 5, '<• Mèullurgl*. — Biache-Seint-Vaa«t. 
•ont invité». | 2 , p B I X D u R E N D E Z . v o u s ( t ro t l ' 0 1 * » Thys»en. Signalons pour m é - • okm„.LOOti t r m m e Cre»pln. 33 an. , mé- **>. - Oaz du Nord 6 U % 1938. dem 800. - Denain-Anzln. dem 2620 

UNION SPORTIVE DE WASQUE- monté; 4 000 f r ; 2 500 m ) . — 1" sé-f moire le «uccè» de Scherena »ur, n a s 4 r . à R O U I , , ! , . „ , ft.nklln. cour 1040. — Aciérie. Longwy 5 •„ 1 9 3 1 , - Electro-Métallurgie, dem. 270 -
UAL. — Mardi 10. A 20 h., réunion du baatlaan A De^oete). a M. C. Cloedt;i « sa plat* » ; Cool». qui le^ b a t t i t , crommellnc*. qui ont Importé — 
comité au siège. Qulév Ra- dans la manche k quatre. Oosselln rrance deux kllôgs de tabac étranger 

13.00. | e t Peetera terminèrent dans l'ordre, j ont été condamnée, a aix Jour, d e m 

942. — Atellera Nord-France 1930 Eacaut capital dem 1550 — Eacau 
- Forg. Nord-E.t 8 % 1940. 1000. - jouissance, dem. 1000. - Forge. Nord! 

£ f ^ m ; * n ï " î - \ ^ % R V , ? , ' , „ 1 . ° : ? ' , 7 " l - * ° - Sa .nt -8 .uv .ur . dem. 1100. 
prlsonntment svec le bénéfice du »ur- „ „ _ J „ , „ ' , ; „ , u ^ , J J ™ i. 3 4 ; — F r a n c o - B e l g e . 2500 

Le tournoi du Moderne P.P.C 
à Tourcoing 

au proit des pritonnier» 
Le Moderne P P C dont le .lége est • 4) P R I X DE LA FENAISON itrot ' 5 0 ° mètre», au parc Duden. Mo»-

130. rue de Oand, avait organisé pour monté- 3 0OT f7 • 2 4M m ) - 1" l i T - ' t e r t a é t * b * t t u U n * nouvel le fol», 
la» fête* de 1* Pentecôte un tournoi o e r t o ' , j ^ Sustronck) à M M De- dans le temps fort modeste de 
au profit de. prisonnier.. P lu . de 150 w u l f ; 2 . Orlande Joy 1U Marlsaé); 3 4- m. 10 . . . e t n'a causé aucune 

- J * n t 5 î » f î î " - î l u ï _ ™ _ S 0 ! J ÎJ ' Œillet (Slock). — Mutuel: 6 00. 5 50. Impression. Au point même que les 
" , 6 00. — Jumelé: 18.00. spectateurs es t iment qu'il f . u t re-

5) PRIX JUNUS (trot attelé^ 3000, nor.oer à voir l 'athlète vervlétols 

Anzin 6 % 1936. 1029. — uour- 1 T-W.II*- * „ „ » . - M , » . a 

l*r„ 4 H 7. 1930. 988. - Vlcolgne ^ " ^ T ^ ^ l T ^ â " 0 - ^"nlère 
prlv.. dem 198 — F. F F., 1030 — 
Lyonnaise de textiles. 1725 — Lyon­
naise ipart). 5300. — Le Blan, dem. 

Décos ter) 
Hermans). — Mutuel 

P I N G - P O N O 17 00, 10 50 — Jumelé: 100 00. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
I 3) PRIX MESSIDOR 1 trot attelé: l'érlinte Ae Mntiert i l . et A cinq cent , francs d'amende. 
5000 f r ; 2400 m i . - 1" Sonworthy L, eciipte ae tnonert | _ ^ T O l g _ T r o U m o l a d . e m D r l . 

A De»oete). à M. O. V.n Hull^: 2.1 On avait annoncé que Moetert ! jonnement A Théophile Del.ttre. 37 » J. , ' ^ . 1 0 3 7 . . " - Courrléres Kuhlrnann 

R g o l o (F Devreeseï; 3 S.gnal Guy était parti pour la Suède. On r* j en» bonnetier, rue Psrmentier, cour » * B a V ' _ P é ^ l n « 5 - ^ s i 2029 

" r ^ " " ) " M u t U " : 8 5 ° ' " -"U" - t r o u v é ^ d l m a n C h e au R é p a r t d'un l ^ ^ J J ™ ^ £ % * * T - , - r o ™ < « c ' n ï u i î S I S ^ . « S _ 
aurmont et flU deux botte , d'éche-; EMPRUNTS COLONIAUX t imenu. — Ciment, hydiaulique» 
vaux de laine et un ballot de tissus. Afrlq. Equ»t. 5 '» °i 1937, 1009. — 1 du Nord. dem. 600 — Deevroiae dem 
Il a été condamné a trois mola d e m - Afrlq. Occ. S 1, % 1937. 1009. — An- 3000. — Cimenta de la Lol»n«. . . . 
pnsonnement. . . . I nam Tonkln 2 "4j % . 80. — Indochl- [ Produits chimique.. — Engral. de 

— Loul. C.toire. 43 an», ch.uffetir n e 3 % 1 9 0 9 , 437. — Maroc 1914. 465.1 Roubaix. 300. — Finalen.. dem. 900 — 
d'u.lne a Tourcoing chaussée Pierre-1 _ M a r o c 8 - ^37 i 0 M _ T u n „ l 8 9 2 Huil«.-Ooudron., dem. 1800 - Kuhl-
Curle. e t u n Jeune homme de 16 a n . , i 3 9 1 _ Algérie 1902. 426. — Tunlale mann. 1520 
demeurant * Tourcoing, étalent lncul - i l 9 0 7_ 38S. i AllmentaUem. - Deleapaul A dem 

Mouscron, Wattreloa, Tourcoing 
disputèrent la palme et la finale réunit 
deux champions locaux : Ruolt et ! — . , a r l f l m . , . , . Q , , ( K A „ , . ,ri u , n ~ ^ 
Marisaal Le premier après une lutte r . ' 2 8 . 0 " mJ ~ ' r * ' !

n
b * ™ 8

n l ? „ V a . n retrouver son rang de vedette Inter-
t-a. . . ^ 1 . ! •• ._«.» . . -»J- 1 * 1 irin«» Lancker), S M. O. Van Lancker. 
très serrée 1 emport» par 3 » 1. Vingt • 0 l , „ t . „ T n , 0 „ . t ( J M „ M n s l : 
- , un joueur, ont été récompensée « u » « » n The Oreat 

Nous distinguerons parmi eux et dans, - , * « . . - _ - - « , , , . , , „ 
l'ordre : Ruolt • M.rlsaal. Ouyomard, t u * 1 : 7 - s o ' 5 M 7 ° ° —.Jumelé: 30 00 
Demulder. Lejour, Demey Dumortier ! «» P R I X DES ROSES (trot attelé. 
Derv.ux. Vlane. Mareacux Poulllle * 000 fr.; 2 600 m ) . — 1 " Pélagie iM. 
Une tombola fut tirée ét l'heureux g». , Dearulf). a M. Dewulf; 2. Sakura Bel-
gnant eat le numéro 288 ' wln (A. Geenena); 3. Flaeh Tlde (O 

Pour terminer 1. tournoi et la réu-i Ver»tuyf). — Mutuel: 9.50, 3.50, 7.00. 
nlon 1. eommlaalon du Moderne P P C . I 8.00. 
offrit un vin d'honneur aux Joueur. Le . Double » Qulbéron .ur Pélagie 

lattonale. . 
M. F. 

et à m Invité». est de 9 fr. par unité de cinq francs 

Réalité» de « fructueuse» d.F.ut. La victime a" obtenu 
recherche» > avec, dan» votre 
poche, quelque» annonce» dé­
coupée» dan» le JOURNAL 
D E ROUBAIX. 

péû du vol de deux bagues et d'une _ _ _ _ _ _ _ - _ _ _ ^ a ^ a ^ _ _ _ _ _ _ . ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
montre dans un automobile, à Lam-1 ' "' l DiMCte» 
balle. Le premier a été condamné à de commerce, rue de Tcnuooing. à ( n o u V | 

six mois d'emprisonnement et le se- iMaroq-en-Baroeul. qui était poursuivi d e m 600 

cond à quatre mois avec sursis par pour avoir utilisé un faux permis de 

NÉCR0L0GI 
CONVOIS FUNÈBRES 

TOURCOING. — On noua pria d'annoncer la mort d» 

Madame Julss FLAIV1ENT 

itéa Laure DUMOULIN 
pieusement décédé» k Tourcoing, 1» * J uln 1*41. d a n . «a M* année. 

Le. funérallle* auront lleu le aamadl 7 Juin, à 10 D. l a a » 
l'égliae Notre-Dame. Assemblée à la malaon mortuaire 15, ru» de* 
Poutratna, a 10 heur*.. 

De la part de : 
Monsieur Juta* FLAMENT, ton époux ; 
Mademoiselle C a i i u n n FLAMENT ; 

Monsieur et Madame UasrroK BRaOEON-PLAMENT. t u cm/»»*»; 
Monsieur J I A N - P I I U S » BREOEON. ton ptttt-filt ; 
Le. famille. DUMOULIN-LELBU «t FLAMENT-NOEL et de tout» 

1. r.mllle. 
l a MESSE DE CONVOI aura lleu le vendredi < Juin. A • h. M, 

en 1. dite église. 

CET AVIS TTaWT LDTO DE FAIRE-PART 

E. MARTE. P.F.. IIS, rue Nationale. Toureoiag. Tél.: 72». 

ROUBAIX. — Le. penonn* . 
qui. par erreur ou omission n'au­
raient pas reçu de lettre d . f . ire-
part de la mort d . 

M"' Marguerite N0CLIN 
veuve de M. Léon 

VANDEkCRUYSSEN 
pieu»ment décédée à Roubaix. 1. 
4 Juin, dans u « • • .nnée . «ont 
priée, de considérer le présent 
avu comme une Invitation A 
asalater aux Convoi et Service 
solennels qui auront lleu le sa­
medi 7 juin. A 8 h. 30, en l'égliae 
du Sacré-Cour. 

Laa«mb;èe A la malaon mor­
tuaire, 22. rue du Caire. A 8 h. 15. 
Alencon. loi, r. Pellart. T.: 311.41. 

ROUBAIX. 
d'aaalater aui 
solennels de 

Madame Henri HAVARE 
née Marie-Louue Henoebaut 
pieusement décède, a Roubaix 1» 
4 Juin 1941. dan . u 73— «nnée. 

uront lleu le samedi 
réclise 

Lesquels 
7 courant, a » heu 
Saint-Antoine de Padoue 

Aaaemblée A la malaon mor­
tuaire, ru , de Na4>le». 5. A 8 h. 45. 

Cet .via tient lieu de (aire-part. 

Alençon, loi , r. Pellart. T.: HV4L 

LYS-LEZ-LANNOT. — Vous êtes 
priés d'aaalater aux funérailles de 

Madame Jeanne GŒMANS 
épou.e de M. Loui» PREZ 

décédée le 4 Juin 1941. A l'Age de 
»s an*, adminlatrèe de . aacre-
menu . qui auront lleu le samedi 
' courant. A » h. Réunion A la 
maison mortuaire, rue de l'EglUe 
Impaa... A 8 h. 45 

De la part de : 
M. Louis Prex. ion époux • 
M"- Mariette Prex. sa f m* ; 
M. Emile Oœman. «on père • 
Et de toute la famille. 
Cet avis tient lieu de faire-part 

REMERCIEMENTS 
MESSES & OBUS 

REM. — Voua «te» prié, d'a»-
sister A l'Oblt solennel qui sera 
célébré le samedi 7 Juin A 10 h , 
en l'égliae Salnt-Cornellli. à Etant, 
pour le repoa de l'axa* d* 

M.n«ieur Jules L0RID0N 
Fabricant d» —ntrl»» 

Soldat au 13»* R, L 

mort au champ d'honneur te 1A 
Juin 1940. A Avançons (Ardanxtea) 
dana a . 27»' année. 

De la part de : M. et M-« Jula* 
Loridon-Leatlenne, • * • parant* : 

M"* Paulette Lortdon, *a Msnir; 
M. Jule. Lorldon-Bachelet. «on 

grand père ; 
M— veuve Maria Le»tlwuu>-Ba-

roux. aa grand'mére ; 
Les famille. Lorldon-L 
Et d . tout* la famille. 
L'ofrande tiendra lleu d» 

léancee. 
Hem. 192. rue de Sallly 

ROUBAIX. — M. at M ~ Ar­
mand RoUMeaux-Catolre. a n *n-
Tant* et toute la famille proton-
dément touchée de . nnniin*»—m 
maryue» de aympathl. qui leur 

été témoignée*, remercient 
personne* qui ont 

l'oblt solennel à l a 
toute* 
assisté 
mémoire d* 

Robert ROUSSEAUX 
Brigadier-chef an 4 M » D . C X 

_ejnpécbè*«, ont exprimé 

MOUVALX. — M— Joeeph 
Motte-Van Htm, et tout* 
la famille remercient te* 
nombreux , personnes qui 
ont assisté A la Msaae annl-
verealre d* 

Monsieur Jowpk 
MOTTE-VAN HAM 

ou qui. empêchée., on t «x-
prime leur, sent iment , d» 
condoléance. 

ROUBAIX. — Vous été» priés dassister A l'Oblt qui sera célé­
bré le SAMEDI 7 JUIN. A 9 heure*, en 1 église Sainte-Bernadette, 
a Roubaix. pour le repoa de l'Ame de 

Monsieur Oscar VANSCHOORISSE 
Soldat au 5"" régiment d'infanterie 

MORT POUR LA FRANC*. A 21 an». 1» 12 Juin 1*40. * La F i l s » 
aoua-Jouarr* (Seine-et-Marne), où son corps est Inhumé. 

De 1* part de : 
M et M'"* OSCAK VANSCHOORISSE-SIMOINE. l e . parent» ; 
M " - RstXNl. MADiriiwr et N u i VANSCHOORISSE. ses torur» ; 
M et « • • OsoncB BLANCMARD-VANSCHOORISSE, «es frèr» 

et saur ; 

M et M-« FHAHÇOI» VANSCHOORISSE-PORTAtTW, *e» grandt-
p j i » . 

M. et M•••• EvatMïï VANSCHOORISSE-DATREZ et leur* filla» : 
M et M.-.e BMILX VANSCHOORISSE-»UalTI H et leur, enfante ; 
M. et M - PASCAL HACHE-VANSCHOORISSE et leur fille : 
M. et Mm. AL.IKT ESTREtCHER-VANSCHOORISSE : 
M JXAN SIMOINE (en captivité) e t Madame, née V1.AMINC1C 

et leur nue ; 
M. et M "• PAUL SIDERS-StMOINE et leur fils ; 
M. RO.EST DECONNINCK. len captivité) et xs«.«^n»« né* 

SIMOINE. et leur fille, «es onclei et tentes ; 
M '•• S o u i l l a LECLERC, a* fiancée ; 
l e . famille. VANSCHOORISSE et SIMOINE. 
LE PRESENT AVIS TIENT LIEU DE FAIRE-PART. 
Prendre le tram D, terminus 

235, boulev.rd de Founnles. Roubaix. 

ROUBAIX. — Vous été* prié* d'aasister A l'Oblt solennel anni­
versaire qui aéra célébré le ssmedl 7 Juin. A S h. 30. en l'éclxea 
Saint -Jean-Baptlate. a Roubaix, pour le repos de l'Ame de 

Mademoiselle Nelly VANDEPUTTE 
décédée A l i g e de 28 an», victime civile de 1* guerre. 

i>e I* part de : 
Mon.leur et Madame VANPEPUTTE-BAJEART. «e» parent. ; 
Messieurs JACQUX* et Ro»r«T VANDEPUTTE. «es frères ; 
Mon.leur et Madame VANDEPLTTE-HENNEBICQ : 
M m.leur et Madame BAJEART-DBNTS. «e< grnnds-tarmU ; 
Monsieur H i s a r LEBLANC, son /tancé (en captivité) e t *a 

famille, «es oncles, tantes, et tout* la famlll*. 

Fin 

Li trafic dtt diamants 

lira l'obj.t d'an contrôla 
Huit eantt jaunat Fraafait 

»ont partir paur la Saista 
4i0 

OBLIGATIONS 

francs A titre de dommagee-lntérét*. 
— Trola mois d'emprisonnement svec 

bénéfice du sursW A Abel Ver-

Vichy. — T a n d i s que s e coat i» 

| Vichy. — Le < Journal Officiel » nuent les envola de pet i ts F r a n ç a i s 

: du 4 Juin a publié un décret d e s - dans la u n e occupée e n Suisse , a» 

"P^Q _ u n e à réprimer le trafic c landes t in gouvernement helvét ique a 

utni»é un ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
conduire, a été condamné A six mol . i 
d'emprisonnement avec le bénéfice du. Villes. — Roubaix 4 % %, 910. 
surate et deux cent , franc* d'amende. Diver***. — Finalena. i •',. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

- — _ . . Un mois d'emprisonnement avec 1* Croisé-Laroche s %, dem. 125. des d iamants . Le contrôle de la d é t e n d r e s on Invitat ion à Rtets 
meursth. 65 an», trieur de laines A bénéfice du aursla et cent frsncs d'a-i Charbaeinage». — Bruay 5 * %.l c irculat ion des Dlerre* de a-emme » n u „ » « 4 . , . ^ . — ̂ - - • " 
Wattrelos. ru* Julea-Ouead*. qui a mende A Jeanne Anael. femme Fleur-11000. — Escarpelle 4 % . 420. 7 7 1 . . Pierre» ae g e m m e cent» autres Jeunes vict ime» d» te, 
dérobé d* l'argent belge dan* un café, quet, eaoaretlére A Lille, pteoe Jac-l Négociation de droit*. — Vlcolgne. *UT l e territoire françal* es t SOU- guerre rés idant d a n s la s o n s BOB 

— Oeorgee Mutten. 61 ana, voyageur J quart. Inculpée dana 1* même Instance. 33u. ! m i s à des régie» particulier»»]. occupée 

Feuilleton dn c Journal de Roubaix » du 5 juin 1941. — N ' 29. 

pou*, a 

La» nuage» »e déchirèrent ver» 
midi , u n rayon d» soleil passa, qui : 
Tut suivi de cent eutres . e t bientôt 
le ciel ent ier dev int bleu. Le* en­
fant» demandèrent k se promener 
en bateau ; m a i n t e n a n t que Patrice 
é ta i t là. les promensdes en bateau 
éta lent permise» Tant que Gene­
viève »e «entait «eule, el le craignait 
d emmener Noél et Josette. Monique 
nageait bien, e t , disa i t Patrice en 
•ourlant : a Nous serions deux pour 
aauvar le» petit» s i la barque ver­
sait. > 

Alors 11 partirent aur un» blanche 
embarcation. Le* enfant* é ta lent al 
heureux de voir leur père se rappro­
cher d'eux qu'ils restaient éblouis 
devant 1» mlracl» qu'accompltesalt 
Oenevlév». 

D» suivaient la rive lumlneu** 
attiédi» par 1» aolell qui se cachait 
déJA. derrière le petit roc po intu d u 
m o n t du Chat. L'ombra porté» d» 
la montagne, «ombre »t glauque. 
«empara i t brusquement d» la plu» 
grand» parti* du lac. Il r*»talt 
maintenant un» seul* oand» d» ru­
ban bleu d* ciel qui , te l l* une 
traînée de w t i n . longeait 1» lac. Il» 
voguaient dtn» cette douceur. *t l u 
••»t=e* !er.-:->rt le »a*u de «o!» 
arec un f: .m ••en.jnt de Jet d eau 

Tout A coup, Monique «'exclama : 
— La neig* I 
Les nuagea. qui avalent amené la 

pluie de* derniers lour* «t qui 
»ét« ient déchiré* A midi , traînaient 
encore 1 après-midi dan» le lointain. 
Avec le soir. U» se volatil isaient, et 
soudain, en «'effaçant dan» l'espace, 
il» découvraient Belledonn» en pa­
rure de mariée, si blanche, si nette , 
al pure dans la l impidité d'un mer­
veilleux couchant. Plus prés, beau­
coup plu» prés que le» chaîne» de 
Belledonne et des Grandes Rousse», 
la croix du Nivolet brillait comme 
un diamant. 1* Chat était noir et 
le Revard tout roae. 

— Roee comm* la robe d» ma 
Dame, o i t Noél. 

— Oui. répéta Patrice, en retenant 
le* r*me*. roae comm* votr . robe... 
et 11 ajouta plu* bas. d* sa voix 
grave. «pré* une Imperceptible 
pause... ma Charmant* I 

Geneviève tenait Josette «ur «e« 
genoux : 1* petit* fille, de a»* deux 
braa levé*, caressait le* natte* cen -

i drée». Oenevlév* dit doucement , 
. sans paraître entendre Fatrlo* : 

— Allons I soi» *aa-e. 

Pula elle resta songeuse Elle pen­
sai,* k Bruno et lui en voulait prei-

, qu» n'a'.o'r «urgi d» nouveau dans 

sa vie, d'être venu ternir la frai- • 
cheur de leurs nançall lee et l ignage! 
qu'elle ( é t a i t faite de lui. P e n d a n t 
de» années , u n mirage l'avait leur­
rée. Quelque chose pleurait e n elle 
une l l lu i lon perdue. Mal» u n souffle 
plu» fort balayait cette déception,! 
u n bonheur qui M dressait devant 
ses yeux, comme le massif de Bel le- I 
donne, e n pleine lumière... Pourquoi j 
soupirer quand il y a de al beaux i 
jours I 

Ils abordèrent au pet i t port. Pa- i 
trlce. d'un coup de rame adroit, fit i 
glisser la barque entra deux des 
piqueta roges et blano» qui en fer­
maient l'entrée. Pute Ils firent quel ­
ques pas sur 1* nouveau boulevard 
qui relie u n port A l'autre, e n lon­
geant le lac. Un brouillard léger 
flottait au-deasus de l'eau, e t l'air 
fraîchissait. La pluie du mat in lais­
sait une humid i té derrière elle que 
le soleil n'était plu» là pour «écher. 

I ls remontèrent en voiture. Tout 
1» long de la route, le» villas fer­
maient leurs volet», le» grand» 
hôtels e t les boutiques aussi. U n'y 
avait plu* guér» d'animation qu'au 
centra même d Alx. Le» automobile» 
de* hôtels, d» moin» e n moin» n o m ­
breuses, s ta t ionnaient devant lea 
établissement». Le» orchestre» • é t e i ­
gnaient u n à u n . 

Patrie» arrêta aa Toiture devant 
la Rotonde. 

— Entrons, voulez-vous ? dit Ge­

neviève. 
L'ombra «'étendait dan» la vallée 

après te coucher du *ol«U ; il» dé­
laissèrent 1» terra*»* vide pour l ' in­
térieur du restaurant. On y avait 
déJA a l lumé des lumières qui 
égayaient cette heure < du chien 
et du loup », comme disait Josette ; 
Il semblait qu» le» dernier» bai­
gneur» ( T fussent donné rendes-
vous au tour d» l'crchsstra ts lgaa» 
qui restait Jusq-u'a la fin d u mois. 

I ls cherchaient u n e place, quand 
Monique aperçut Sylvain, at tablé 
devant u n grog. Le visage d u Jeune 
h o m m e s'éclaira quand 11 les vit. 

— Pourquoi t u es là, tout seul ? 
demanda Noél. 

— Ta grand'mére et Martine on t 
voulu faire des courses en rentrant 
de la plage. Je grelottais, le bain 
m'avait glacé. Alors, Je suis venu Ici 
me réchauffer. 

— On n'a pa* vu ta voiture devant 
la Rotonde. 

— Martine l'a prise. 

Geneviève faisait enlever les m a n ­
teaux de* enfants , qui se plaignaient 
déjà d'avoir trop chaud. EH* »ua*l 
écartait légèrement le sien, u n achat 
de ce* dernier* Jour* plu* frais ; 11 
était épaia e t grège comme ses che ­
veux. 

— Comment 1 di t -e l le en regar­
dant Sylvain, voua voua été» baigné ? 
L'eau devait être bien froide après 
la pluie. 

Elle était frappée par le* yeux 
fiévreux de Sylvain, par as» main» 
presque m»uve* qu'il frottait l'une 
contr* l'autre, par aon vl»ag» Jau­
nâtre, comme l'écharpe de Haine 
qui lui touchai t le menton . Il 
expl iqua : 

— Que voulea-vou» I On avait dit 
qu'on a» baignerait. (On, c'était 
Martin» et Bruno Lautler.) 

Il ajouta : 
— Il» «ont enragé* I 
— Voua n* d»vrtes pas fs lrs d'ex­

centricité» comme celle-là. Sylvain. 
La voix de Patrice «emblalt grave, 

11 s'était maintes fol* moqué de «on 
beau- fêr» . mai» aujourd'hui 11 n» 
riait p l u s 

— Tu vols Toto. dit Noél. nous, 
on n'a pa» ml» les mail lots de bain 
depuis troi« Jour. Mal» mol J'aurai» 
bten voulu... 

O devint rottge et »e tut . Il venait . 
e n partent d'attirer l ' s t teot ion d» 

Oenevlève. Or. 11 trempait une tar­
t ine beurrée e t trois doigt» dan* 
u n e tasse de lai t a u thé . Ce procédé 
n'était pa» d u goût de la Char­
mante . 

— Noél 1 
— Je faiaals un» < patoull le >. 
Il essayait u n sourire qui n'eut 

aucun succès auprès de sa Dame, et 
11 dut bon gré. mal gré, croquer 
proprement toute la tartine »ans la 
. patoull ler ». 

Mm* Belley et Martine arrivèrent 
les braa chargés de paquets , e l le . ) 
prétendaient profiter de t o u t e , les 
occasion» de fin de aateon. Bile» dé­
valisaient le* magasins prête à fer-
mer. Bruno Lautler les accompa- , 
gnalt , 11 gliasa une chaise contre! 
celle de Oenevlév*. 

— On n e vou* volt plus. Vlvette. 
vous devenes Invisible. 

La nonchalance de aa voix sa 
nuançai t de tendresse. Il s'Irritait 
de ne plus voir qu'à peine la sédui­
sante fiancée d'autrefola. 

Mme Belley s» pencha ver* Oene­
vlève «t dit avec u n e amabil i té pres­
que exagéré* : 

— M. Lautler me fait honte , obère 
mademoisel le , 11 s raison. Je n'ai 
que trop profité et abusé de votr» 
dévouement . Vou» vou» prodigues 
auprèa de me» pet lu-enfanta . vou» 
n ave» paa eu u n m o m e n t à vou» 
depula des mois. Aussi, pendant 
cette derniers semaine, disposez, j * 
vous en prie, d» tous va» sprès-
midl. . . 

— Nous nous occuperons des en» 
fente, propœ» Martin*. 

— . . . Bt vou» pourrez alnal pro­
fiter de la présence de votre ami M 
Lautler. oe ne «era que trop naturel. 

Monique et le* petit* s* tournè­
rent vers Geneviève, Instantané­
ment, av*c «te» •Jtareavion* atterrée». 
Alors, cite leur «ourit «t dit à Mm* 
Belley : 

— Mais, madame, c'est Inutile, 
Je n'ai pa» besoin de mes apràa-midl. 

— Voua ave» besoin de vacance*. 
comme tout le monde. 

— De vacance» ? 
— Je le» quête ce* vi~ances. Vl­

vette, d i t Bruno, tout prés d'elle. 
— D'sllleurs. mademoisel le , c'est 

décidé alnal. 

Cette fols, le ton de Mme Belley 
était tranchant . Geneviève e u t u n 
pincement au cœur. Elle se sentait 
isolée, tout à coup, dan» cet Ilot 
lumineux que représentait la Ro­
tonde ; ses yeux cherchaient, A tra­
vers lee grande» vitre», le Revard 
tout roee e t n'y trouvèrent que le 
crépuacule vaporeux. A lor». el le 
abaissa son regard vers l s table et 
rencontra celui de Patrice, qui lui 
aembla être celui de Noél. aon genti l 
page. Josette pleurait, e t Monique 
ne mangeait plu* : elle prit même 
«on père par le braa. 

— Mal*, papa, si ma Charmante 
voulait... 

— 81 mademoisel le Oenevlève I* 
veut bien, elle se promener* 1 aprèa- I 
midi avec nous... , quelquefois, dit 
Patrloe d'une voix brève. 

Et comme l'orchestre sommençal t 
une marche bruyante, Noél balisa 
le n é s e t dit t o u t bas. très b a s | 
u n i presque desserrer le» lèvre» : | 

— Et le» autre» Jour», elle ira se '. 
promener svec le voleur. C'était pas [ 
un voleur d'enfante, c'était u n vo­
leur de mamans I 

TROP TARD ! 
Patrice sortit du Jardin par une 

petite porte de fer, qui l'ouvrait | 
•ur la route d» Chantemerle. et; 
partit droit devant lui. Après avoir 
fa i t quelque» pa». U ('arrêta u n 
ln»t«nt, a l luma un» cigarette «t re-

1 prit l entement son chemin, Il dé­
passa 1» bat» «s» Orotte» e t la 
ferme «coroehé* à fxssve d* «non- | 

. tagne, *u-de**u* du lac. la ferme 
dont les mur» «ornaient d e grappe* 
de mal», a u ton d'orange, qui «é-

Ichalent au aolell. m chiens aboyé . 
rent. mal- Il ne leur parla paa. com­
me 11 le malaalt souvent , 'd 'un* v o u 

! amie. 

| i l montait d* aon grand pa* égal, 
«an» voir le» mal» »u*pendu» *ux 

| mura de la vieille bàtlaae savoyarde. 
! ni .e* vigne* vierge* rouge*, ni le* 
j noyer* alourdi*. Se» ym\i* f ixaient 1* 
1 sable de la route, »ur lequel aucun 
| nuage ne dessinait son ombre. 
! a voix d* Martin* le poursuivait 
Jusqu'au plu* profond d- lul-mêm*. 

; cette voix, pointue comme un sifflet, 
lancinante : . Surtout , Patrie», ne 

| va paa t Imaginer de proposer -«le* 
promenades à Mil* Crla-iin, l'après-
midi. Tu pense* bien qu*, s i maman 
se prive de «es service» auprès des 
enfanta, c'est qu'elle s une raison. 
Cela noua gêne esses.. . Laquel le? 
Ma.» tu ne vol» donc rien, t u ne «si* 
donc rien ? D'abord, tu n'a* aucun 
tact... Naturellement, tu va» iite dire 
quelque chose de désagréable. Nous 
laisson» du temps à Mil* Crlspln 
pour qu'elle puisse voir Bruno Lau­
tler. C'est *ou f iancé.- mate oui. 
depuis dix ou douas s n s I On ne 
leur laisse Jamais u n Instant pour 
se parler. C'eat ridicule. Ils ont «tes 
dépos i t ions à prendra. 

Et Fstrlc* regardait 1* «able. qui 
était de la couleur de» cheveux de 
la Charmante. 
Que Bruno aimât Oenevlév*, U n e 
l'avait que trop compila. Mais U n e 
croyslt pa» que Oenevlév» pût «Irrm 
Bruno. Il n'svalt Jamais pensé à 
cela, car Bruno n* lui semblait pss 
digne d» Oenevlév». En quoi Bruno 
pouvait-i l plaira à Oenevlév* f n 
«ongeait : . Corn* te» contraire* s'at­
tirent I » Une colère grondait «n lui. 
pare» que Oenevlév» ne lui avait 
part i d* risn. l ias» pxisjrquoi M «jùt. 

»xe»«SB«gBB«BBE«l 

- «11» parlé d* quelque chose f BU* 
n'avait de comptas à rendre à par» 
sonne. B l é était libre e t sstxte, Ubttt 
de a» marier à aa gui*», seule pour 
décider de sa vie. 

| Il «errait te» mAchokres de la msSJSS) 
raton que Noél. quand Noi l était sa, 
colère. Il était déçu qu'elle as f û t 
caché» alnal d'un» eh ce» tout» natxu 
relie, déçu qu'elle aimât n n «sas» 
type ». e t qu'elle l'eût charmé, l o t 
Patrice, pour le laisser ensuite . H 
était droit, entier. Jaloux... 

< Elle est libre, après tout , d s •**» 
aller en Chine I » 

: Il Jeta sa cigarette dan» u n c h a m p 
et releva la tête. Un peu plus hasts» 
«ur la route, venaient Oenevlève avea 
Monique. Noél et Josette. 

« Mon papa ! voilà ta fauvette, la 
rossignol, la bergère «t leur étante la 

Oenevlève svait sa robe ras» e t «a . 
naît «ur «on b r u 1» grand maxttea»), 
grég*. 

. Il fait bon marcher, dit SU». «tSA-
plement pourquoi noue avoir 
donnés ? ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

— Je bsvsrdsl» avec ma esstga, gs» 
vos «prés-midi «ont k voua, 
molaellc. ^ ^ L _ _ _ _ _ 

— Eh bten I Justement, J'en p r e -
flte pour m» promener svec Ma «ta* 
fante. » 

Eli» riait presque; lexprasstoa fl. 
gée, hautaine de Patrie» l a ajaxfx» 
Bll» a» tut . Et a*ul» te» s a f a a t a pastà» 
rent Ju»qu«u seuil 
blanche. 

Martine «tait svee 
ds la barrière. 

. Mademoiselle, o n . . . 
dit-elle k Oenlvéve, «m 
Bruno. 

— Mais... 
— Mol. J* veux 

d»» » t u vas i 
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